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COLLECTIONS DANS LA RECHERCHE AGRICOLE

Introduction

1.
Dans le cadre de ce document, nous définissons « collections dans l’agriculture » comme des spécimens/références qui appartiennent au domaine animal et végétal, à l’exclusion des matériaux humains, microbiens et mycologiques. De tels matériaux sont normalement conservés ex situ mais peuvent également comprendre les matériaux in situ (populations naturelles à l’état sauvage, appartenant à des espèces animales ou végétales). De nombreuses collections utiles à l’agriculture sont susceptibles d’être présentes dans le secteur commercial/privé, qu’elles soient directement gérées par les autorités publiques ou non. 

2.
Nous définissons « agriculture » ainsi : fourniture d’aliments pour la consommation directe des humains ; traitement pour la consommation des humains ; élaboration du fourrage pour l’élevage des animaux ; fourniture du matériel biologique pour l’énergie ; plantes et animaux pour la culture et la recherche ; matériaux pour des utilisations telles que les couvertures de chaume, le domaine pharmaceutique, à l’exclusion des produits forestiers. 

3.
Le Royaume-Uni occupe un territoire relativement étroit au Nord Ouest de l’Europe, où le climat est tempéré. Par rapport aux espaces occupés par les États-Unis, le Canada et, dans une moindre mesure, par la France, la diversité et la gamme d’aliments et des produits agricoles qui peuvent être exploités commercialement sont relativement peu nombreux. Toutefois, le rendement peut y être élevé et les récoltes déficitaires dues à des événements climatiques extrêmes et des maladies ne représentent pas un facteur majeur. Ceci se traduit dans les collections de ressources génétiques, où l’accent est mis sur la diversité variétale d’une gamme relativement limitée de genres, plutôt qu’une diversité encore plus limitée d’une gamme plus importante de cultures alimentaires, de fourrage et d’animaux, et met en relief le rôle des collections du Royaume-Uni dans le cadre des programmes participants et les échanges internationaux de matériaux.

Contexte

4.
Au Royaume-Uni, une politique nationale de conservation et d’utilisation durable de Ressources génétiques pour l’alimentation et l’agriculture (GRFA) est développée par le Ministère de l’environnement, de l’alimentation et des affaires rurales (pour l’Angleterre et le Pays de Galles), par la gestion déléguée du Ministère exécutif de l’environnement et des affaires rurales d’Ecosse (SEERAD), et par le Ministère de l’agriculture et du développement rural (Irlande du Nord) (DARDNI). De nombreuses parties prenantes et autres organisations jouent également un rôle important dans la politique de développement du GRFA (voir les paragraphes 8 à 10 ci-dessous). 

Le rôle du Gouvernement central

5.
Tout comme dans de nombreux pays, l’investissement dans la recherche et le développement de GRFA, qui est affaibli, ne bénéficie pas d’une audience économique et commerciale permettant au secteur privé de le soutenir, toutefois, ceci peut parfois dépendre de « l’horizon temporel» de chaque entreprise. Néanmoins, le gouvernement accepte que les investissements effectués dans l’amélioration des ressources génétiques bénéficient à l’économie et l’environnement au-delà de ceux générés uniquement par des considérations commerciales. Il convient que le maintien, la conservation et la caractérisation des ressources génétiques en tant que police d’assurance contre des pertes irréversibles et irrémédiables soit d’intérêt public. De plus, la recherche et le développement dans les ressources phytogénétiques sont décisives en vue de réduite l’empreinte environnementale du carbone lié à la production d’aliments et de fourrages, outre ce qui pourrait être atteint uniquement via les forces économiques et commerciales.

6.
L’entretien des collections de matériaux ex-situ tel que la Millennium Seed Bank (MSB) (Banque des graines du Millénaire), la Vegetable Gene Bank (VGB) (Banque génétique des légumes) et les National Fruit Collections (NFC) (Collections nationales de fruits) (Voir paragraphe 11 et suivants) sont des exemples importants de la préservation scientifique et technique mise en place pour les générations futures. L’avantage réel de ces acquisitions est actuellement largement ignoré : toutefois, compte tenu du nombre de problèmes auxquels le monde est actuellement confronté, il n’y a pas de doute que la valeur potentielle de ces collections nationales puisse contribuer à des solutions. 

7.
Par conséquent, le support gouvernemental vise à : 

· assurer l’entretien des collections du GRFA selon des normes approuvées ;

· établir et maintenir des bases de données pour les collections du GRFA ; 

· soutenir la caractérisation des collections du GRFA ;

· promouvoir l’acquisition et la multiplication de nouveau matériel génétique ;

· faciliter la diffusion de l’information et du matériel relatifs à ces travaux ; et

· promouvoir la collaboration scientifique qui explorera et développera des méthodes alternatives et innovantes visant à caractériser et conserver les GRFA.

Politique de développement

8.
La conservation et l’utilisation durable des ressources génétiques contribuent directement aux objectifs du gouvernement visant à établir une chaîne de production alimentaire concurrentielle, une agriculture variée et adaptée, et une gestion adéquate des ressources naturelles, des écosystèmes, et par exemple, à l’entretien et à l’amélioration à long terme de la qualité de la terre et de l’eau.

9.
La politique nationale sur les GRFA est développée en relation avec les parties prenantes et inclut notamment des agences gouvernementales, des instituts de recherche, des ONG et des industries. Afin de faciliter ce processus, le gouvernement soutient directement une série de ressources dont de nombreuses collections de banques de gènes (Gene Bank) nationales, des comités d’expert en consultation, et un site Internet qui représente un point unique pour interroger les bases de données des matériaux génétiques.

10.
Le Rapport Wilding de 2003 (http://www.defra.gov.uk/farm/policy/geneticresources/grfareport.pdf) met en relief le besoin d’une approche plus cohérente de la politique de ressource génétique, de gestion des collections et l’implication des intérêts commerciaux en augmentant la prise de conscience du potentiel des collections pour répondre à des besoins actuels et émergeants tant au niveau national qu’international, tout en insistant sur les responsabilités qui découlent d’une exploitation légitime des ressources génétiques. Les recommandations de Wilding ont été acceptées par le gouvernement comme un dispositif important afin de donner un effet pratique aux engagements internationaux du Royaume-Uni et afin d’encourager l’utilisation pratique de l’abondance et de la variété des collections de matériel génétique détenues au niveau national.

Les Banques Nationales de Gènes 

11.
Les collections de la banque nationale de gènes conservent des collections de ressources de cultures génétiques ex situ qui sont importantes tant au niveau national qu’international, dont les pommes de terres, céréales, légumes, les principaux fruits, les fruits rouges, les pois, le houblon, les herbes et le fourrage. Les collections de ressources phytogénétiques du Royaume Uni ex situ sont conservées par de nombreux types d’institutions dans un certain nombre de sites. Celles-ci sont utilisées afin de traiter des espèces nuisibles et des maladies émergeantes – susceptibles de devenir prédominantes avec le réchauffement climatique – et le besoin accru en techniques agricoles écologiques. Le gouvernement soutient directement les collections de banque de gènes suivantes :

The Vegetable Gene Bank (La banque des gènes végétaux) (Université de Warwick) 

12.
La VGB détient des collections d’ Allium, Brassica, Daucus, Lactuca, Raphanus, et de quelques légumes secondaires et leurs apparentés naturels à l’état sauvage. La VGB dispose de nombreuses attributions pour la collecte, la conservation, la caractérisation, la documentation et la recherche d’une partie de ces collections. 
Pea Gene Bank (La banque des gènes de pois) (Institut John Innes de Norwich)

13.
L’Institut conserve de nombreuses collections importantes de germaplasmes qui sont à la disposition des groupes académiques, industriels, et non industriels du Royaume-Uni et du monde entier. Elles font l’objet de recherches à part entière et sont notamment impliquées dans une série de programmes collectifs. 

The National Fruit Collections (Les collections nationales de fruits) (Brogdale) 

14.
Les collections se composent de greffons et de plants Malus, Pyrus, Prunus, Cydonia, Mespilus et Corylus, de buissons de Ribes (groseille), Vaccinium et vignes de Vitis (vignes) Les variétés de pommes conservées à Brogdale forment une vaste collection de germaplasmes Malus dans un site unique au monde. 
D’autres collections importantes incluent : 

The Millennium Seed Bank (Banque des graines du Millénium) (Jardin botanique royal, Kew).

15.
Le projet de la Millenium Seed Bank, située sur le site de Kew’s Wakehurst Place au Sud de Londres, est une initiative collective internationale de conservation de plantes. Il a été conçu après le premier Sommet de la Terre, tenu à Rio en 1992 et repose sur les trois principes fondamentaux de la Convention sur la biodiversité : conservation, utilisation durable et partage équitable des avantages liés aux ressources génétiques. La MSB est la plus vaste des banques de graines au monde, avec des partenaires dans 50 pays et possédant plus de 18 000 espèces de plantes naturelles à l’état sauvage conservées non seulement à la MSB, mais également dupliquées dans des banques partenaires mondiales.

16.
La MSB a pour objectif de sauvegarder au moins 10% des plantes à fleur du monde, en particulier celles provenant de terres arides et d’habitats menacés, ceci contre une extinction prévue avant 2010. L’avenir de quasiment toutes les plantes à fleur originaires du Royaume-Uni a été assuré avec succès grâce à la recherche et la conservation. A l’horizon 2020, la MSB prévoit des projets ambitieux mais réalistes afin de conserver 15% supplémentaires de genres de plantes du monde entier, mettant en relief celles qui sont menacées ou sont susceptibles de devenir menacées, particulièrement à cause du réchauffement de la planète. Le 22 mai de cette année, la milliardième graine a été déposée à la MSB.

17.
Alors que seule une proportion relativement faible de ces matériaux est en rapport avec l’alimentation et l’agriculture, grâce à l’expertise de Kew sur l’écosystème et les défis liés aux changements climatiques, le potentiel d’obtention de matériel supplémentaire afin de résoudre les problèmes émergeants de la production agricole, particulièrement à un niveau mondial, ne devrait pas être sous-estimé. La MSB est financée jusqu’en 2010 par des subventions du Millenium Lottery Fund et par des mécènes importants, tels que la Fondation Wellcome. Le soutien gouvernemental est indirect via des subventions annuelles soutenant la Royal Botanic Gardens. 

L’Institute of Grassland and Environmental Research (Aberystwyth) (IGER) (Institut des pâturages et de recherche environnementale)

18.
L’unité de ressources génétiques à l’IGER est principalement concernée par la collecte, le stockage, la caractérisation et la documentation des herbes de fourrage et légumes des régions tempérées. Ces derniers sont non seulement importants en tant source d’alimentation pour les animaux, mais également pour l’entretien et la régénération de la qualité des sols. 

Jardin biologique (Ryton)

19.
La Garden Organic’s Heritage Seed Library (Bibliothèque de graines du jardin biologique) conserve et fournit des variétés de légumes qui ne sont pas largement cultivés. Elle ne perçoit pas de financement public direct, mais est une oeuvre caritative agréée avec des adhésions actives. Étant proche des agglomérations des Midlands du Royaume-Uni, dont le centre se trouve à Birmingham, c’est également une ressource éducative importante pour les écoles primaires et secondaires. 

Le site Internet de l’UKGRFA 

20.
Afin de faciliter les recherches in-situ et ex-situ, le Defra a récemment développé et soutenu le site Internet de l’UKGRFA (http://grfa.org.uk). Ce site est un événement important en ce qu’il représente un point unique d’accès à toutes les informations connues et à toutes les données techniques des espèces agricoles du Royaume-Uni. Il est maintenant possible d’identifier les sources de matériel génétique situées dans les banques de gènes du Royaume-Uni. 

21.
Le site soutient une approche stratégique de conservation et d’utilisation durable des GRFA via l’accès aux informations de la ligne de base sur le site de l’UKGRFA. Ceci était impossible avant que le site commence à fonctionner en 2006. On projette de développer davantage le site afin de le relier au Portail de recherche européen de phytogénétique (EURISCO). Ceci permettra des interrogations plus détaillées et avancées d’autres Inventaires nationaux européens et enrichira considérablement la qualité de la recherche et développement dans les ressources génétiques.

Les comités consultatifs gouvernementaux 

22.
Defra dispose de contacts étroits avec l’ensemble des parties prenantes principales via la fourniture de financements et de dialogues destinés à optimiser la valeur des collections végétales et animales financées par les pouvoirs publics. Le Groupe des ressources phytogénétiques du RU (UKPGRG) et le Comité consultatif des collections nationales de fruits (NFCAC) prodiguent des conseils et soutiennent le gouvernement sur des sujets techniques et politiques nationaux et sur le rôle international du Royaume-Uni dans le domaine des ressources phytogénétiques et des collections ex-situ. 

Le Groupe UKPRG 

23.
Le groupe joue le rôle d’un forum technique pour les ressources phytogénétiques ex-situ au Royaume Uni (Site Internet:http://ukpgrg.org/). Parmi ses membres figurent des conservateurs de centre de ressources phytogénétiques, des représentants d’organisations non gouvernementales et les secteurs commerciaux de reproduction de végétaux. Des jardins botaniques, la Commission forestière et des collections publiques sont également représentés tout comme des institutions impliquées dans la formation de directeurs, de conservateurs et de chercheurs en ressources phytogénétiques.

24.
Le groupe tient des réunions formelles au moins deux fois par an, mais échange régulièrement des informations au travers d’e-mails, si nécessaire, et participe à des déplacements techniques ; tout ceci donne aux membres l’opportunité d’analyser des domaines de travail inhabituels Celui-ci élabore actuellement une expertise technique pour permettre au Royaume-Uni de remplir pleinement son engagement en vertu du Traité International sur les Ressources Phytogénétiques pour l’alimentation et l’agriculture (voir le paragraphe 32 ci-dessous). Defra apporte un soutien administratif au Groupe. 

Le Comité consultatif de la collection nationale des fruits

25.
La NFCAC est un comité consultatif indépendant nommé par le Conseiller scientifique en chef de Defra, qui conseille essentiellement sur le bien-être et l’exploitation du NFC en tant que ressource génétique et sur la sauvegarde de ses archives associées. Il est composé d’utilisateurs finaux, de cultivateurs, de propriétaires de pépinières, de communautés de chercheurs ainsi que de conseillers experts en fruits. Son Président actuel a démissionné récemment de son poste de directeur de la Millenium Seed Bank.

Contexte national élargi

26.
Le travail de conservation et l’utilisation durable de matériel génétique contribuent également aux ressources scientifiques de nombreuses activités scientifiques nationales soutenues par le gouvernement. Celles-ci incluent des programmes de recherche pour l’agriculture et l’alimentation tels que : Gestion durable de l’eau ; Chaîne alimentaire de ressources efficaces et durables ; Écoagriculture et biodiversité ; Agriculture et changements climatiques (y compris des espèces non-alimentaires). Le programme de recherche Horizon Scanning offre l’opportunité d’identifier les menaces émergeantes envers les ressources génétiques végétales. Une recherche et un développement associés ont également contribué à de nombreuses Priorités Stratégiques qui incluent :

L’Énergie et les Changements Climatiques – en mettant en valeur la capacité d’adaptation aux changements climatiques et en encourageant des sources d’énergie biologiques renouvelables ;

Production et Consommation durables - en réduisant l’impact de la chaîne de production sur l’environnement, tout en permettant à l’agriculture de rester compétitive ;

Soutenir la Protection de la Campagne et des Ressources Naturelles- en réduisant l’usage de pratiques nuisibles à l’environnement, dont l’utilisation de produits chimiques et en luttant contre l’érosion et l’épuisement des sols grâce à des techniques agricoles. 

27.
Alors que pour les objectifs techniques de conservation, d’entretien et de caractérisation, la plupart des collections du Royaume Uni sont conservées ex situ, le rôle des cultures naturelles apparentées à l’état sauvage et du matériel « vivant » disponible in situ ne devrait pas être négligé. Récemment, des matériaux importants in situ ont été désignés ou « conservés » dans des domaines d’intérêts scientifiques spéciaux (SSI) ou des zones similaires de protection, dans des propriétés privées, publiques ou semi-publiques. Bien que ceci permette une protection additionnelle pour des variétés vulnérables, ceci peut produire, en l’absence d’une gestion imaginative, des obstacles pour accéder aux objectifs véritables de la recherche et du développement. 

Le contexte international

28.
Alors que ce document traite de l’activité du gouvernement du Royaume-Uni au niveau national, le contexte international a toujours été important et le devient de plus en plus. Cependant, pour faire la distinction entre l’activité nationale et internationale, il faut tracer une ligne qui n’existe pas dans la réalité. La conservation, la caractérisation et la disponibilité libre des ressources, en particulier des ressources phytogénétiques, ne sont pas seulement des obligations nationales mais également internationales, ceci afin de permettre aux cultivateurs de s’adapter aux changements climatiques, aux pratiques agricoles, aux exigences du marché, aux maladies des végétaux et aux nuisibles des végétaux, que les végétaux disponibles sur le marché ne peuvent supporter.

29.
Par ailleurs, ceci permet de soutenir les ressources génétiques du monde et d’assurer leur utilisation aujourd’hui et demain; de participer à l’éradication de la pauvreté ; de sécuriser l’alimentation mondiale ; de réaliser des médicaments et produits pharmaceutiques ; d’éviter une plus grande dégradation de l’environnement ; de protéger les écosystèmes qui pourraient immobiliser et inverser l’impact négatif des changements climatiques, et d’améliorer l’espérance de vie et le bien être économique des plus vulnérables. 

Les aspects internationaux spécifiques

30.
L’engagement international du Royaume-Uni provient principalement des engagements pris dans le cadre de traités, particulièrement la Convention sur la biodiversité (ratifiée en 1994), et, récemment le Traité international sur les ressources phytogénétiques pour l’alimentation et l’agriculture, que le Royaume-Uni, membre fondateur, a ratifié en 2004. Le Programme de coopération européen pour les ressources génétiques (une initiative pan-européenne de plus de 40 pays, dont certains membres font partie de la Communauté européenne et d’autres non), sous les auspices de Biodiversité Internationale et qui comprend une série de banques de gènes du Royaume-Uni dans le domaine public. L’objectif du programme est de coordonner et de rationaliser les collections, de promouvoir la connaissance et la disponibilité des références. D’autres conventions ad hoc au sein de la Communauté Européenne, tels que le programme de Conservation, de Caractérisation, de Collection et d’Utilisation des Ressources Génétiques pour l’Agriculture (espèces II), impliquent potentiellement plusieurs banques de gènes britanniques.

Convention sur la Diversité Biologique (Convention on Biological Diversity) (CBD)

31.
La CBD engage des signataires à toute une série d’exigences. Le principe du traité vise à conserver la diversité biologique, à utiliser ces éléments de façon durable et à partager équitablement les bénéfices provenant de l’utilisation des ressources génétiques ; les banques de gènes y contribuent directement et indirectement. La conservation des graines vulnérables (et, de plus en plus, les embryons) dans les banques est une contribution évidente à la conservation de la diversité biologique, alors que ceci permet et encourage également l’utilisation durable des ces éléments. Les banques de gènes jouent un rôle important dans le partage des bénéfices provenant des ressources génétiques, en particulier parce qu’elles participent à la construction dans les pays moins développés et dans ceux dont l’économie est en transition. Par exemple, la Millenium Seed Bank de Kew participe à une orientation pratique de la conservation des graines « récalcitrantes» dans les banques de gènes principalement situées en Afrique. Cette opération est réalisée sous les auspices de l’Organisation des Nations Unies pour l’Alimentation et de l’Agriculture (Food and Agriculture Organisation), et a été fondée grâce à une subvention ponctuelle du budget du Conseiller scientifique en Chef de la Defra. 

The International Treaty for Plant Genetic Resources for Food and Agriculture (ITPGRFA) (le Traité international sur les ressources phytogénétiques pour l’Alimentation et l’Agriculture)
32.
L’ITPGRFA met à disposition librement des matériels de recherche et de développement supplémentaires des 65 principaux genres d’alimentation et de fourrage essentiels à la nutrition de base des humains. Ceux-ci sont distribués mondialement et sont très souvent vitaux pour les communautés locales, qui ont peu d’occasions d’accéder aux aliments via le commerce alimentaire. Les gouvernements participants doivent placer dans un système multilatéral (MLS), les acquisitions qui font partie du « domaine public » ; afin qu’elles puissent être utilisées librement plus avant. Toute transaction doit être accompagnée d’un Materiel Transfer Agreement (Contrat de transfert de matériel) standard (sMTA) signé par le « fournisseur » et l’ « utilisateur » : des prestations spécifiées doivent être réglées à un « trust », pour le cas où un développement complémentaire mènerait à l’attribution d’un brevet ou autres droits de propriété intellectuelle qui limitent la disponibilité future du matériel génétique. Lorsqu’ils seront complètement opérationnels, les fonds distribueront des subventions afin d’augmenter la disponibilité des ressources génétiques, et soutenir les activités liées à l’alimentation et à l’agriculture, généralement dans les pays en développement. 

33.
Defra mène actuellement des discussions actives avec les directeurs des banques de gènes et autres actionnaires, ceci dans l’objectif de maintenir le matériel génétique approprié de la partie du domaine public qui recoupe les domaines de l’ITPGRFA au niveau de disponibilité exigé par le Traité. Les genres principaux concernés sont les Malus provenant des Collections Nationales de Fruits (National Fruit Collections), des genres de pois et haricots provenant de la Banque de gènes de légumes et de la Collection John Innes et des légumes et fourrage provenant de l’Institute of Grassland and Environnemental Research (Institut des pâturages et de la recherche environnementale). Une fois cette étape préliminaire achevée, Defra a l’intention d’encourager les directeurs des collections, en dehors du secteur public et /ou possédant du matériel non actuellement couvert par le Traité, mais néanmoins, en rapport avec l’alimentation et l’agriculture, de mettre à la disposition ces acquisitions dans des conditions identiques. 

Programme européen de coordination des ressouces phytogénétiques (ECPGR) 
34.
Pour des raisons historiques, les collections de ressources génétiques ont été élaborées en se basant sur les frontières, exigences et particularités nationales. Au cours des dernières décennies, des efforts considérables ont été faits afin d’identifier attentivement de nombreuses acquisitions, en notant toute duplication et anomalies et en faisant des efforts supplémentaires au moment de la caractérisation. Néanmoins, la plupart des collections demeurent des biens nationaux , dont l’accès international est plus ou moins encouragé et facilité. Etant actuellement dans la Phase VII de son activité, l’ECPGR est conçu pour conduire à une rationalisation supplémentaire et accroître l’accès aux collections dans plus de quarante pays d’Europe. L’emphase n’est pas limitée aux acquisitions pour l’alimentation et l’agriculture, mais repose plus sur leurs utilisations pratiques. La plupart des banques de gènes du secteur public du Royaume Uni participent à ce processus. 

Réglementation du Conseil 870/2004 (ESPECES II)

35. Finalement, en se tournant vers la participation de la Communauté Européenne, la réglementation du Conseil 870/2004 met en place un programme de mesures visant à conserver , caractériser, collecter et utiliser le potentiel de la diversité biologique et génétique de manière durable, et ainsi de promouvoir les objectifs de la Politique agricole commune.. Espèces II suivent de très près Espèces I, qui ont été initiées en 1994 à grand succès. Le Royaume-Uni est un pays membre participant entièrement à l’exécution de ce programme.

36. Le programme est composé d’un nombre de projets en collaboration (entre les pays membres) choisis afin d’ajouter de la valeur (en diffusant la connaissance, en augmentant l’utilisation, en améliorant les méthodes et les échanges entre les États membres) aux programmes agro-environnementaux pour les espèces en danger, sources, cultures ou récoltes déjà financées à un niveau national ou régional. Le programme est ouvert aux propositions de tous les pays membres, et le coût des propositions couronnées de succès est financé à 50% par la Communauté Européenne, et à 50% par les pays membres (réparti entre le nombre de collaborateurs). 

Les points de discussion futures/possibles

37.
Le défi du premier quart du vingtième et unième siècle est :

· d’organiser les collections à un niveau national, régional et mondial tout en conservant les acquisitions de base et la distribution stratégique

· de faciliter l’accès, à un niveau national, régional et mondial, du matériel des collections, assurant que celles-ci soient distribuées dans le secteur public à un coût minimum et qu’elles soient cohérentes par rapport aux engagements internationaux de la Convention sur la Biodiversité et du Traité international sur les ressources phytogénétiques pour l’alimentation et l’agriculture et autres instruments similaires et futurs

· d’engager le secteur privé dans l’exploitation légitime des collections comme matériel de ressources génétiques et, notamment, afin d’accroître la sécurité des aliments, faire face aux exigences du changement nutritionnel, utiliser la terre pour une production alimentaire durable, faire face aux problèmes dus aux changements climatiques, et de façon générale, améliorer l’environnement de vie

· de reconnaître que l’engagement du secteur privé requiert des encouragements financiers/commerciaux, impliquant des brevets ou autres instruments de protection, tout en reconnaissant que ceci peut empêcher le développement et l’exploitation des ressources génétiques de la part d’autres parties – toutefois ceci est un problème politique plutôt que scientifique. 
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ANNEXE

COLLECTIONS AGRICOLES AU ROYAUME UNI

Introduction

Cette annexe résume quelques-unes unes des collections agricoles principales du Royaume Uni.

Angleterre et Pays de Galles

Banque des graines du Millenium (Millennium Seed Bank) (Royal Botanic Gardens, Kew)

Elle est la plus vaste banque de graines naturelles à l’état sauvage au monde, avec des partenaires dans 50 pays et plus de 18 000 espèces de plantes naturelles à l’état sauvage conservées, non seulement dans la Millenium Seed Bank, mais également dupliquées dans des banques de graines du monde entier. Son objectif est de sauvegarder au moins 10% des plantes à fleur du monde, principalement celles des terres arides et des habitats menacés, d’une l’extinction prévue avant 2010. L’avenir de quasiment toutes les plantes à fleur originaires du Royaume-Uni a été assuré avec succès grâce à la recherche et la conservation. MSB planifie de conserver avant 2020, 15% supplémentaire de genres de plantes mondiales, mettant en relief celles qui sont menacées ou ont une probabilité d’être menacées, particulièrement suite au réchauffement de la planète Le soutien gouvernemental est indirect, à travers de subventions annuelles soutenant le Royal Botanic Gardens. 

Collections Nationales de Fruits (Brogdale)

Les collections se composent de plus de 2 230 variétés d’arbres de scion et racines de Malus, Pyrus, Prunus, Cydonia, Mespilus et Corylus, buissons de Ribes (cassis), Vaccinium et vignes de Vitis (vignes). La variété de pomme conservée à Brogdale forme une large collection de germaplasmes Malus sur un site unique au monde. Defra contribue actuellement à l’entretien et au soin des collections avec environ 350k£ (2006-2008).
Pea Gene Bank (Banque de gènes de pois) (John Innes Centre)

La banque de gènes possède une collection de 3 150 références de pois. Le financement de Defra (par exemple 100k£ entre 2002-2007) contribue à l’entretien et à la caractérisation de la collection, ainsi qu’à la création de copie des échantillons et germaplasmes principaux. La collection sert à des groupes académiques, industriels et non industriels du Royaume-Uni et du monde entier. 

Banque de gènes végétales (Vegetable Gene Bank) (University of Warwick)

La banque de gènes conserve des collections d’ Allium, Brassica, Daucus, Lactuca, Raphanus, et quelques végétaux secondaires, et leurs relatifs naturelles à l’état sauvage. Defra contribue à la conservation des ces fonds de gènes avec 1,3m£ (2004-2009) (ces fonds contribuent également au travail de collaboration de l’Université sur les Groupes de travail sur les cultures des Programme de coopération européens sur Allium, le houblon, les légumes feuillus, Umbellifers et le Solanaceae).

Collections nationales de culture du RU

Les Collections nationales de culture du RU, établies en 1997, sont composées d’un réseau de neuf collections professionnelles, financées par le gouvernement et distribuées dans dix emplacements, leur collaboration est réalisée par la Fédération du RU pour les collections de culture. Les Collections comprennent une gamme étendue de microorganismes se chiffrant à plus de 73 000. Elles incluent : 

· CABI Collection de ressources génétiques bioscience

le GRC (Collection de ressources génétiques) du CABI (Collection de ressources génétiques bioscience) a la tâche de fournir une ressource pour les programmes scientifiques du CABI avec une collection d’organismes. Le GRC a accès à des champignons et des levures filamenteuses, à des bactéries de végétaux pathogènes, nématodes, et agents de contrôle biologique appartenant à ces groupes. Le GRC possède non seulement du matériel vivant, mais est également doté de plus de 370 000 spécimens desséchés. 

· Collection nationale des champignons pathogènes (National Collection of Pathogenic Fungi)

Celle-ci est la seule collection du Royaume-Uni spécialisée dans les champignons pathogènes humains et animaux. Elle possède actuellement environ 2 500 souches, dont la plupart sont disponibles à la vente et à la distribution. 
·  Collection nationale des bactéries végétales pathogènes
Celle-ci est une collection de renommée internationale, et a été conservée par le Central Science Laboratory (le Laboratoire scientifique national) depuis plus de 40 ans. Elle conserve quasiment tous les pathogènes végétaux bactériens et agit comme la plus vaste et plus utilisée des collections au monde, pour le dépôt de références et de types de souches de bactéries végétales pathogènes.

Central Science Laboratory (Laboratoire de science central)

Le laboratoire de science principal (CSL) est une agence de recherche exécutive du Defra. Il est propriétaire d’une collection d’invertébrés composée d’acariens, d’insectes, et de nématodes de grande importance et d’espèces relatives. Bien que, ce ne soit pas formellement une collection nationale, c’est une ressource nationale reconnue. De la même manière, la Plant Pathogenic Viruses Collection (Collection de virus végétaux pathogènes) du CSL est une ressource nationale reconnue pour le contrôle sanitaire des végétaux. Le CSL possède également une collection d’ADN en croissance, pour les invertébrés, les champignons et les virus d’importance statutaire. 

Institut pour la santé des animaux (IAH)

L’Institut pour la santé des animaux est l’un des huit instituts de recherche sponsorisés par la Biotechnology and Biological Sciences Research Council (Le comité de recherche scientifique biotechnologique et biologique) (BBSRC). Il possède de vastes collections de virus, soit endémiques au Royaume-Uni, soit menaçant le bétail britannique (virus exotiques), des organismes unicellulaires et des parasites coccidiens. Ceux-ci incluent : 

· IAH Pirbright Laboratory (laboratoire Pirbright)

· Plus de 1 500 souches de virus de fièvre aphteuse emmagasinées et provenant du monde entier ; les espèces de virus Peste bovine représentent les 3 lignées recueillies depuis les années 60 ; 360 espèces de fièvre catarrhale du mouton représentent les 24 sérotypes ; 50 espèces de virus de l’épizootie hémorragique; et 10 espèces de virus Peste du cheval.
·  La seule collection de culture en Europe de Culicoides midges (moucherons culicidés), qui offre l’opportunité d’étudier les compétences des insectes contagieux et autres facteurs qui puissent affectés la transmission du virus de la Fièvre catarrhale du mouton et de la peste du cheval par les insectes.

· IAH Compton Laboratory (Laboratoire Compton) :

· Une multitude de collections de pathogènes endémiques incluant la salmonelle, le Campylobacter, la tuberculose de la Mycobactérie, la bronchite infectieuse, le virus de la maladie de Marek, et une catégorie de la Eimoria (parasites coccidiens).

· Une collection de 11 gammes génétiques pures de volailles vulnérables aux pathogènes aviens principaux. Cette ressource est essentielle pour les études sur l’immunologie aviaire et la nature des réactions de l’individu aux infections, y compris la grippe aviaire (Influenza aviaire).

· 4 petites populations, uniques en leur genre, de bétails Holstein canadiens et 2 populations de cochons endogamiques.

Institute of Grassland and Environmental Research (IGER) (Institut des pâturages et de la recherche environnementale)

La collection de ressources génétiques de l’IGER, un institut soutenu par le BBSRC, est actuellement composée de 16 342 références uniques en leur genre. Elle comprend :

· La seule collection significative du Royaume-Uni, et une des principales collections Européenne d’herbes et légumes de fourrage, principalement Lolium, Festuca, Dactylis et Trifolium. Defra finance actuellement un projet de l’IGER (£178k entre 2002-2008) afin d’organiser une collection de copies composée de sous-ensembles organisés par ordre d’importance de graines de fourrage à la Banque des graines du Millenium. 

· Des collections importantes de Miscanthus et Avena, qui sont actuellement intégrées dans une banque de gènes. La collection de Miscanthus se compose de 335 références provenant d’Europe, de Chine (84), de Taiwan (30), et du Japon (213). Defra finance un projet de l’IGER sur les progrès génétiques du Miscanthus pour la biomasse (1,2m£ entre 2004 et 2009).

NIAB

NIAB (Institut national de botanique agricole) possède une série de collections comprenant des produits agricoles et horticoles, dont :

· Une vaste collection de graines (environ 4 000 catégories) servant de collection de référence, afin d’identifier les autres catégories de graines dans les produits agricoles et horticoles. Depuis 1921, le NIAB est le centre officiel de contrôle des graines de l’Angleterre et du Pays de Galles.

· Les collections d’organismes vivants des variétés de référence des produits agricoles du contrôle de DUS (Distinct Uniform Stable), et de cultures décoratives pour le contrôle des droits des cultivateurs de plantes. 

· La collection de l’Enquête sur la virulence des pathogènes des céréales au RU concernant la rouille des céréales et les moisissures, qui est partiellement financée par Defra et de nombreuses centaines d’espèces isolées avec un profil virulent connu. Ceci est une ressource unique au Royaume-Uni et d’une valeur considérable, grâce à l’information fournie aux cultivateurs et le soutien des initiatives de culture et de recherche qui utilisent du matériel vivant. 

· La collection personnelle du NIAB de tous les pathogènes importants des produits agricoles et horticoles du Royaume-Uni, représente une des plus vastes collections de pathogènes transmis par les graines. 

Rothamsted Research

Rothamsted (également sponsorisé par BBSRC) possède de nombreuses collections d’importance nationale et internationale, incluant :

· Une ressource importante de germaplasmes dans la (Collection nationale de saule du RU), qui contient 1 300 références différentes, y compris 600 sous-genres de Vetrix et 500 de Salix. La collection soutient la recherche sur l’amélioration génétique de la production de biomasse et la création pour l’industrie britannique de bioénergie. Depuis que la maladie de la rouille provoquée par la Melampsora spp est une des plus grandes menaces provenant du saule pour la production de biomasse, Rothamsted conserve également une unique et vaste collection de rouille isolée. 

·  Rothamsted Archive est une collection unique en son genre, depuis 1843 et jusqu’à présent, qui conserve 200 000 échantillons de cultures et terres prélevées sur des expérimentations du secteur agricole, dont l’historique est entièrement documenté. Les échantillons peuvent être utilisés par les chercheurs du monde entier afin de comprendre comment les changements des pratiques agricoles et les besoins externes affectent, par exemple, la fertilité de la terre et la capacité à cultiver les aliments. 

· Une collection de nématodes (environ 20 000), une des 3 existantes au monde, provenant de terres inoccupées, et de nématodes phytopathogéniques du monde entier. 

Plan National du RU sur la tremblante du mouton : Archive de semences
Depuis 2004, cette banque de gène a collecté le sperme de béliers susceptibles de porter les gènes de la tremblante du mouton, dont on peu réduire le nombre ou éliminer du troupeau national via le Plan national sur la tremblante du mouton pour la Grande Bretagne et le Plan Tremblante du mouton de l’Irlande du Nord. L’objectif est de permettre la réintroduction future de ces génotypes réduits, si cela est nécessaire. A la fin mars 2007, plus de 450 000 doses de semences ont été stockées à partir de 74 élevages originaires et/ou relatifs. Le projet est financé par Defra en Grande Bretagne et par le Ministère du développement agricole et rural en Irlande du Nord, et géré par le Comité de gestion des archives de semences. L’activité future sera focalisée sur : compléter les collections, mettre au point un protocole pour l’usage futur des semences et déterminer les conventions de conservation des archives à long terme.

Plan d’action national du RU pour les ressources génétiques des animaux de ferme

Le Plan d’action national du RU pour les ressources génétiques des animaux de ferme (FAnGR) a été publié en novembre 2006, en réponse à une des principales recommandations du Rapport du Royaume Uni sur les ressources génétiques animales, publié en 2002. Le plan a été produit par le Comité de pilotage national sur les Ressources génétiques des animaux de ferme. Il assistera Defra à apporter de nouveaux objectifs au secteur du bétail, particulièrement en l’encourageant à développer l’élevage de bétails, dont l’impact négatif sur l’environnement est minimisé, et des impacts bénéfiques sont optimisés à travers de programmes d’élevage holistiques, avec des critères de sélection durables et l’utilisation d’espèces plus appropriées. Notre vaste diversité d’espèces animales fournit des archives riches en matériaux génétiques (in situ et ex situ). Nous pouvons sélectionner ces derniers, selon des caractéristiques particulières, telles que résistance à la maladie ; résistance à la sécheresse ; émission faible de méthane grâce à une activité plus efficace du rumen ; une production inférieure en nitrogène ; une robustesse pour améliorer le bien-être des animaux ; un pâturage sélectif afin d’enrichir la biodiversité naturelle des plans de conservation de pâturages, etc. 

Ecosse
Le Ministère écossais exécutif de l’environnement et des affaires rurales) (SEERAD) soutient de nombreuses collections de germaplasmes agricoles y compris les collections de recherche qui font partie de ses programmes de recherche stratégiques dans l’agriculture durable, ainsi que celles qui sont liées aux responsabilités et conservations statutaires.

Collections d’orges

Celles-ci incluent des orges de régions à climat tempéré, des races locales de Syrie et de Jordanie, des organismes à mutation morphologique et de nombreuses populations du monde entier. La Collection d’orges comprend une collection d’exploitation des cultivateurs, née d’essais et de multiplication d’échantillons provenant de la banque de gène, afin de donner suffisamment de graines pour dupliquer les essais. Celle-ci permet la recherche de sources génétiques innovantes pour la résistance à la maladie de l’orge, la qualité du malt et des espèces naines.

Collection de pommes de terre du Commonwealth 
Une banque de gène de graines conservée par le L’Institut de recherche écossais sur les cultures, avec 1 300 références de 86 espèces différentes relatives à la pomme de terre cultivée Solanum. tuberosum L. provenant d’Amérique du Sud et d’Amérique Centrale. La collection est utilisée pour la recherche sur les sources génétiques innovatrices pour la résistance aux parasites, aux maladies, au froid intense, à la sécheresse et à la chaleur, à la qualité du tubercule, et aux facteurs de nutrition (y compris les antioxydants).

Collections de Fruits

Celles-ci incluent des catégories du monde entier, et des récoltes de Ribes (cassis) et Rubus (framboises et mûres), des lignes de culture, des stocks génétiques et des apparentés naturels à l’état sauvage De plus petites collections de Vaccinium (myrtilles), Amelanchier, Aronia, Fragaria (fraise), Hippophae (Argousiers) et autres espèces, sont conservées. Les collections ont été crées dans le cadre de l’infrastructure pour les programmes de culture des framboises et cassis et sont utilisées comme sources de gènes innovants pour la résistance à la nuisance/maladie et les caractéristiques de qualité/nutritionnelles du fruit (par exemple la vitamine C du Ribes).

Agence de la science agricole écossaise (SASA)

Le SASA est responsable de l’inscription et la législation des nouvelles variétés de certaines cultures du Royaume-Uni, lesquelles doivent être testées, décrites, et certifiées comme étant unique et d’intérêt agronomique, en vue d’être approuvées pour le commerce du Royaume-Uni et l’Union Européenne et pour les droits des cultivateurs de plantes. Le contrôle requiert une comparaison avec le matériel de référence définitif. Le SASA est le seul centre de contrôle des espèces de pomme de terre, pois, navet, navet suédois, et légumes. 

Jardin botanique royal, Edinburgh 

Celui-ci possède de vastes collections d’organismes vivants de matériel végétal naturel à l’état sauvage, provenant du monde entier, particulièrement de plantes du sud-est et sud-ouest de l’Asie, de l’Himalaya chinois, d’Amérique du sud et du continent européen. Bien que ces collections ne possèdent pas généralement de tels germaplasmes agricoles, elles incluront des germaplasmes à partir d’apparentés naturels à l’état sauvage d’espèces agricoles. Ces collections d’organismes vivants sont significatives à un niveau mondial et contribuent aux programmes internationaux de taxonomie végétale, de systématiques, de biodiversité et de conservation des végétaux. Elles font partie de l’engagement de l’administration écossais envers la convention des Nations Unies sur la biodiversité. 

L’Irlande du Nord

Agrifood and Biosciences Institute (AFBI) (Institut d’alimentation agricole et de biosciences)
AFBI possède 2 collections spécifiques :

· Une collection unique de 133 variétés de pommes. La banque de gènes est vitale pour l’industrie de la pomme de l’Irlande du Nord pour de nombreuses raisons, notamment parce que (i) la plupart des anciennes variétés se sont développées avant l’utilisation universelle de produits chimiques pour le contrôle des nuisances et maladies, et ont par conséquent, une plus grande probabilité d’avoir une résistance utile aux maladies telles que le chancre de pomme, la tavelure du pommier. De plus (ii), depuis que l’industrie de la pomme s’est largement localisée autour de Bramley, la banque de gènes permet l’utilisation d’autres variétés pour la diversification. 
· Une collection d’exploitation de plus de 250 variétés de pommes de terre et des lignes de cultures potentielles, lesquelles incluent de nombreuses variétés commerciales, y compris de nombreuses variétés d’ « Ulster » et sous-ensembles de la Collection de pomme de terre du Commonwealth, avec une résistance connue au nématode du kyste de la pomme de terre. Elles incluent également des références immunisées de la banque de gènes Néerlandaise-Allemande contre la « décrépitude" (Phytophthora infestans) et la « jambe noire de la pomme de terre » (Erwinia spp), et des cultures de jeunes plantes pour anthocyanines élevées. 
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